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Le 29 février, la guerre menée par l’État 
d’Israël contre les Palestiniens de la bande 
de Gaza a franchi un nouveau cap dans 

l’horreur. L’armée israélienne a ouvert le feu, 
alors que des familles palestiniennes, en proie 
à la famine, tentaient d’accéder à un convoi 
d’aide alimentaire : un nouveau bain de sang, 
au moins 110 personnes ont été tuées et 760 
autres blessées.

LA FAMINE COMME ARME DE GUERRE

Après son broyage méthodique par l’ar-
mée israélienne, la bande de Gaza n’est plus 
qu’un champ de ruines. Les réfugiés venant 
du nord du territoire palestinien sont bom-
bardés au sud, les hôpitaux sont détruits ou 
hors d’état de fonctionner. Ce massacre à ciel 
ouvert dure depuis cinq mois et a fait plus de 
30 000 morts. Les survivants sont confron-
tés à la famine et à l’absence de soins. Selon 
le PAM, le Programme alimentaire mondial, 
Gaza connaît actuellement « le pire niveau 
de malnutrition infantile au monde ». En 
effet, le gouvernement israélien bloque tout 
ravitaillement et les rares camions d’aide 
humanitaire autorisés à entrer sont souvent 
pris pour cible par les tirs. Les évacuations 
médicales sont impossibles. Depuis qu’Israël, 
sans fournir aucune preuve, a accusé certains 
des employés de l’UNRWA d’avoir participé 
à l’attaque du 7 octobre, l’agence onusienne 
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Un an après la scission imposée par Poutou et Besancenot, 
et malgré la censure de nos réseaux sociaux, le secteur 
jeune du NPA continue de se développer à travers toute 

la France, comme en témoigne l’augmentation de la parti-
cipation de plusieurs dizaines de jeunes… en pleine période 
de grèves cheminotes ! Au rendez-vous : des délégations de la 

région parisienne, de Toulouse, Strasbourg, Grenoble, Rouen, 
Rennes, Nantes, Nancy, Montpellier, Metz, Marseille, Lyon, 
Lille, Le Mans, Le Havre, Caen, Brest, Bordeaux, Besançon, 
Annecy et Angers. 

COMMENT PASSER DE LA RÉVOLTE  
À LA RÉVOLUTION ?

Cent ans après la mort de Lénine, les idées communistes 
restent bien vivantes. Quel parti, quelle stratégie pour porter 
la classe ouvrière au pouvoir ? Quel programme pour l’éman-
cipation des femmes, pour les peuples opprimés ? Nous 
sommes convaincus que les expériences du bolchevisme, de 
la révolution russe de 1917 et du programme de l’Internatio-
nale communiste du temps de Lénine sont nécessaires pour 
répondre à l’actualité brûlante de l’inflation, des guerres en 
Ukraine et en Palestine, ainsi que pour faire face à la montée 
de l’extrême droite dans le monde. 

Alors, après la théorie, place aux travaux pratiques !

LES CAPITALISTES FONT PAYER 
LEUR CRISE AUX TRAVAILLEURS

L’augmentation des chiffre d’affaires 
pendant la pandémie a conduit à des em-
bauches et à une augmentation de la pro-
duction, mais celle-ci a fini par excéder la 
consommation après un retour à une vie so-
ciale plus active – et à la difficulté croissante à 
boucler les fins de mois. Pris d’une peur bleue 
de perdre quelques milliards, les patrons du 
secteur augmentent la productivité : exploi-
tation accrue et réduction des coûts de pro-
duction, notamment par des licenciements 
– ces derniers étant accélérés ou provoqués 
par les fusions et les rachats qui renforcent 
les grandes entreprises au détriment des pe-
tites, contraintes à leur tour de licencier ou 
de fermer boutique. Les travailleurs du jeu 
vidéo n’échappent pas à leur position dans 
les rouages du système capitaliste : jusqu’ici 
« épargnés » en tant que main-d’œuvre 
convoitée pour assurer le développement du 
secteur, ils sont, comme les autres travail-
leurs, une force de travail interchangeable et 
exploitable.

 De son côté, Microsoft est devenue la 
troisième entreprise de l’histoire dont la va-
lorisation est de plus de 3 000 milliards de 
dollars. Son PDG a touché 48,5 millions de 
dollars en 2023. Quant aux travailleurs qui 
ont échappé aux licenciements, ils subissent 
des journées à rallonge, des heures supplé-
mentaires non payées, notamment le week-
end et les jours fériés, avant les phases finales 
de développement d’un jeu où les périodes de 
« crunch » sont monnaie courante. Ces phases 
organisées d’intensification du travail sont 
prévues pour ne pas retarder la date de sortie 
des jeux et sont synonymes pour les équipes 

d’objectifs souvent irréalisables. Ces périodes 
exacerbent les pressions très individualisées 
sur les salariés dès lors qu’ils ne se montrent 
pas « team players », autrement dit dès qu’ils 
n’acquiescent pas aux décisions prises par la 
direction (quel affront ! surtout lorsqu’on 
exerce un métier « passion » !) et donnent 
l’impression « d’abandonner » les collègues 
en voulant ralentir un peu la cadence.

UNE SEULE SOLUTION,
L’ORGANISATION !

Si les salariés peinent encore à se mobi-
liser dans un secteur où l’on change réguliè-
rement d’entreprise, où le taux de syndicali-
sation est très faible (même si des syndicats 
et collectifs se structurent petit à petit), des 
grèves jusqu’alors quasi inexistantes s’orga-
nisent, comme à Ubisoft. Celle du 14 février 
dernier (la seconde en un an !) a eu lieu pour 
exiger des augmentations de salaire et dé-
noncer le harcèlement sexuel par plusieurs 
managers, tandis qu’Yves Guillemot, le PDG, 
se félicitait d’un « troisième trimestre solide » 
en annonçant sa détermination à « pour-
suivre dans cette voie […] pour une réussite 
à long terme ». Mais les 700 grévistes qui se 
sont réunis autour de piquets de grève à Paris, 
Montpellier, Annecy, Lyon et Bordeaux, ont 
compris que « cette voie » n’était pas la leur !
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C’est au tour de Sony d’annoncer le licenciement de 900 personnes chez Playsta-
tion, après que Microsoft en a annoncé 1 900 dans sa division Jeux vidéo, tout juste 
après avoir racheté Activision Blizzard, l’éditeur de Call of Duty. Après les 10 000 
licenciements recensés dans le secteur en 2023, on en est déjà à 7 000 pour 2024. 
Mais l’industrie du jeu vidéo n’est pas la seule touchée : Meta a licencié 11 000 sa-
lariés, Google  12  000, Amazon  18  000, tout en annonçant respectivement 39, 
307,4 et 514 milliards de dollars de chiffres d’affaires en 2022. 

PAR CAMILLE SOTILE  •   03/03/2024

Jeux vidéo : avec les 
patrons aux manettes,
rien ne va pour les 
travailleurs !

WEEK-END DE FORMATION 
DU NPA-JEUNES DE 
FÉVRIER 2024 : UNE 
RÉUSSITE À REPRODUIRE !
Les 17 et 18 février derniers, près de 300 jeunes se ré-
unissaient en région parisienne pour assister au week-
end de formation du NPA-Jeunes organisé à l’occasion 
du centenaire de la mort de Lénine. 

PAR STEFAN INO  •   04/03/2024


